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L’objectif de ce projet est l’élaboration d’un guide pratique pour l’exécution matérielle des 
exigences du Document de Base sur la Sécurité Incendie du Code Technique d’Édification 
CTE DB SI, en relation à la protection passive contre les incendies.  
 
Ce guide pratique vise à être un outil pour aider aux ingénieurs d’édification et d’autres 
techniciens qui n’ont pas de l’expertise en matière de protection contre les incendies pour 
prendre des décisions sur la mise en œuvre de systèmes et produits de protection passive. 
 
Le projet se concentre sur la protection des éléments structurels, des éléments de 
compartimentage, des conduits et du calfeutrement de pénétrations. Le monde de la 
protection passive est très large, et l'approcher complètement aurait impliqué une 
superficialité excessive. Pour cette raison, on a écarté de solutions mécaniques telles que 
des portes, clapets et rideaux coupe-feu, aussi que de désenfumage. 
 
Le projet se développe dans trois domaines principaux: 
 
 Un domaine général de concepts de base sur les incendies et l’édification, protection 
contre les incendies et le cadre réglementaire. 
 Un domaine concret sur la mise en œuvre de solutions constructives, la description 
des différents produits et la garantie d’une correcte mise en œuvre. 
 Un domaine spécifique, défini comme un outil pour aider prendre des décisions sur 
des solutions constructives et de produits, et qu’en face d’un problème spécifique, 
report aux parties spécifiques du travail qui peuvent aider à le résoudre. 
 
Comme base du projet, on a recherché des informations sur deux niveaux: 
 
 Documents écrits: recherche de littérature, documentation technique de produits et 
documents pour des cours et des séminaires techniques. 
 Conseils d'experts: entretiens avec des experts dans le domaine de la protection 
passive contre l'incendie. 
 
Le résultat est un document technique qui contient les connaissances de base dont on a 
besoin d’avoir pour la mise en œuvre de solutions de protection passive, de la sélection des 
produits jusqu’au contrôle final, en passant par la réception et la mise en œuvre. 
 
Également on a inclus les normes pour l’utilisation et l'entretien pour les responsables futurs 
de l’exploitation du bâtiment. 
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1 – INTRODUCTION 
 
En matière de protection incendie, il y a beaucoup de documentation, principalement destiné 
à faciliter l’application de la réglementation sur les projets, tels que l'industrie ou du bâtiment: 
des instructions, des guides, des conseils, des fiches d'interprétation, publications, etc.  
 
Il y a aussi une profusion de ressources de formation et des cours dans des associations 
professionnelles, les associations d’entreprises, des organismes gouvernementaux, etc.  
 
Toutefois, dans ce domaine, il y a une lacune dans l'un des aspects fondamentaux de la 
profession d’ingénieur du bâtiment: l'exécution matérielle des solutions apportées aux 
exigences légales en matière de protection passive.  
 
Pour définir qu’un poteau doit avoir un R-120, (résistance au feu) ou qu’un plancher 
collaborant doit être un REI-90, le dessinateur dispose des outils d’appui assez nombreux.  
 
Pour vérifier si nos éléments constructifs atteignent ces exigences, nous avons aussi des 
différents instruments.  
 
Mais quand ces éléments par eux-mêmes ne possèdent pas les caractéristiques requises, il 
faut adopter des solutions de protection passive. Et c'est à ce moment où, en général, des 
doutes commencent à apparaitre: Quel produit choisir? Quel est mieux adapté aux besoins 
et aux caractéristiques de l’œuvre? Comment puis-je savoir si j'utilise un produit commercial 
qui répond à tous les aspects juridiques? Comment puis-je savoir si la mise en œuvre de la 
solution est la bonne? Quels sont les points clefs de la mise en œuvre d'un système 
particulier? Que doit savoir l'exploitant du bâtiment sur les systèmes de protection passive 
installés? Le but de ce projet est que ces questions et d'autres, qui peut se faire quelqu’un 
technicien à un moment donné dans sa vie professionnelle, puissent trouver dans ce guide 
une réponse adéquate.  
 
Pour sa préparation, on a fait des recherches approfondies d'informations, et une collection 
de la propre expérience de l'auteur dans le domaine de la prévention et lutte contre les 
incendies, ainsi que d'autres des experts dans ce champ.  
 
Le résultat est conçu comme un guide pratique, où il est systématise le savoir nécessaire 
pour faire face depuis la rigueur technique, la détermination et l'exécution matériel de 
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2 - INCENDIES ET BÂTIMENTS 
 
 
Figure 2.1 Incendie au Gran Teatre del Liceu de Barcelone 
 
Depuis le début des temps, le feu est présent dans l'univers, organisé comme un système de 
masses incandescentes entourées par d'autres organismes qui orbitent autour.  
 
"Notre" masse incandescente, le Soleil est la boule de feu qui nous permet de vivre sur 
Terre. Sa chaleur rayonnante signifie que Gaia est un organisme vivant composé de 
nombreuses espèces animales et végétales, où à son tour le feu est également présent de 
façon naturelle. 
 
L'espèce humaine, tout juste arrivée à cet organisme, profite non seulement du feu du Soleil 
mais elle a appris également à profiter du feu de la terre, en le maîtrisant pour satisfaire ses 
besoins les plus basiques. 
 
Le feu a fourni d'innombrables avantages à l'humanité, tels que la libérer du froid, faire la 
lumière dans les ténèbres, ou modeler des métaux pour créer des machines.  
 
Mais il y a aussi le revers de la médaille il y a le feu qui ne se laisse pas, et qui apparaît 
contre le désir de l’homme, causant de graves dommages sous forme d’incendies.  
 
Ces feux peuvent être grands, petits, forestiers, urbains, en sous-sols ou aux étages 
supérieurs, à bord de navires, de trains ou d’avions, et apparaitre à tout moment où une 
énergie d'activation fait réagir un combustible dans un environnement comburant.  
 
Dans notre domaine d'activité - le bâtiment - l'incendie prend une signification particulière, 
puisqu’il se produit dans des espaces confinés. Les phénomènes qui en découlent: des gaz 
à haute température – des flammes- et des produits de combustion – fumées- qui 
s’épandent, et occupent tout le volume possible. D’où leur danger: la température qui 
endommage les structures, ce qui compromet leur stabilité, et la fumée qui tend à tout 
occuper, en mettant en danger la vie des gens.  
 
Nous comprendrons mieux la logique de l'incendie, si nous le comparaisons avec une fuite 
d'eau. La fumée se comportera de la même manière que l'eau, si nous imaginons le 
bâtiment à l’envers: l’eau descend, tandis que la fumée monte.  
 
Pour prendre conscience des conséquences d’un incendie dans un bâtiment, dans ce 
chapitre on fera la description de quelques cas réels, ayant eu lieu dans la ville de Barcelone 
au cours des dernières années, et on rapportera quelques informations sur ces événements 
selon divers paramètres.  
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Bien que la prévention et la protection contre les incendies soient à l'origine de la diminution 
des incendies, aussi bien en fréquence qu’en intensité, le risque zéro n'existe pas. Il faut être 
conscient notamment du fait que nous devons construire des bâtiments très bien protégés 
contre le risque d'incendie.  
 
Toutes les photos de sinistres réels qui apparaissent dans le présent document proviennent 
des fonds de la Brigade des sapeurs-pompiers de la Mairie de Barcelone.  
 
2.1 - DESCRIPTION DES CAS RÉELS  
 
Cas 1 - Incendie dans un immeuble de grande hauteur composé d’un rez-de-chaussée, 
d’un sous-sol, et de 19 étages courants, avec un usage mixte de bureau et de logement. La 
façade est vitrée avec du treillis en acier et en aluminium. L’incendie a s’est déclaré au 17e 
étage, avec une propagation du feu vers le haut aux étages 18 et 19 et à la toiture, par la 
façade, les gaines d’installations et les cages d'escaliers et d'ascenseur. Il s’est également 
propagé vers le bas aux étages 12 et 13, de nouveau par la façade, en raison de la chute 
d'éléments incandescents. L’incendie est maîtrisé après deux longues heures, et certains 
éléments structuraux métalliques ont été gravement touchés, mais sans arriver à 
l'effondrement. La façade légère, disparue dans les premiers stades de l'incendie, a permis 
la libération d'une grande partie de l'énergie produite par le feu. Il est probable, qu’avec une 
façade traditionnelle en brique, les dommages au niveau de la structure auraient été plus 
importants.   
 
 
Figure 2.2 Propagation par façade 
 
 
Figure 2.3 Propagation par cage d’escalier 
 
 
Figure 2.4 Poteaux déformé 
 
Figure 2.5 Phase finale 
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Cas n ° 2 - Incendie dans un parking souterrain d'un immeuble d’habitation, qui a brûlé de 
forme violente plusieurs voitures. La température a entraîné de graves dégâts au niveau des 
éléments structuraux en béton, en particulier sur un poteau et une poutre, et sur une partie 
du plancher haut qui a donc perdu sa capacité portante, en raison de la gravité des 
dommages portés aux armatures. De plus, l’incendie s'est aggravé en raison d'une conduite 
de gaz naturel en plomb, qui s’écoulait à travers le plancher haut du parking, et qui a été 
partiellement fondue sous les  effets de la température. Cela a provoqué la fuite de gaz et 
l'explosion ultérieure, avec une libération d'énergie suffisante pour souffler la porte 
métallique d'accès au parking.  
 
 
Figure 2.6 Vue d’ensemble de la zone 
sinistrée 
 
Figure 2.7 Affectation au plancher haut 
 
 
Figure 2.8 Affectation d’une poutre 
 
 
Figure 2.9 Affectation en poteaux, poutre et 
plancher haut 
 
Figure 2.10 Fuite en tuyau de gaz 
 
 
Figure 2.11 Effets de la déflagration sur al porte 
 
Cas n ° 3 – Incendie dans une résidence pour personnes âgées, située dans un immeuble 
de l'Eixample. Le faux plafond de la pièce, où l'incendie a s’est déclaré, s’est effondré, et la 
fumée s’est déplacée à l’intérieur du faux plafond de l’établissement, se répandant à d’autres 
pièces. Sur les photos, on peut voir les points de sortie de la fumée: les installations de 
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Figure 2.13 Faux plafond effondré 
 
 
Figure 2.14 Sortie de la fumée 
 
 
Figure 2.15 Sortie de la fumée 
 
Cas n ° 4 - Incendie dans un bâtiment utilisé comme centre de distribution d'énergie 
électrique d'un établissement de santé (sanitaire). Les importantes températures atteintes 
ont causé de graves dommages au niveau de la structure en béton. Sur deux de ces photos 
on peut voir la disparition partielle du matériau entre les poutrelles.  
 
 
Figure 2.16 Entrée principale du bâtiment 
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Figure 2.18 Niveau technique 
  
Figure 2.19 Affectation en 
poteaux, poutre et plancher 
haut 
 
Figure 2.20 Affectation en 
poteaux, poutre et plancher 
haut 
 
Cas n ° 5 - Incendie dans un établissement de santé, où une chambre a été brûlée. La 




Figure 2.21 Chambre brûlée 
 
Figure 2.22 Affectation par la 
fumée 
 
Figure 2.23 Affectation par la 
fumée 
 
Cas n ° 6 - Incendie dans un immeuble de grande hauteur composé de quatre sous-sols, 
d’un rez-de-chaussée et de 19 étages courants, avec usage de bureaux. Le feu s’est déclaré 
au 12è étage, avec une propagation vers le haut au 13è étage. L’incendie est maîtrisé après 
deux longues heures, et certains éléments structuraux métalliques horizontaux sont 
gravement touchés, mais sans arriver à l'effondrement. Les causes, qui ont favorisées la 
propagation du feu, sont le manque d'obstacles au passage du feu d'un étage à l'autre 
(parapets coupe-feu), les gaines d’installations verticales non compartimentées, et l’haute 
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Figure 2.24 Vue générale 
 
 




Figure 2.26 Déformation  
ossature métallique 
    
  Figure 2.27 Déplacement du profil et rupture  
  de la soudure 
 
Cas n ° 7 - Incendie dans une résidence mitoyenne, construite dans le début du XXe siècle. 
Composée d'un rez-de-chaussée, d’un sous-sol, et de six étages courants. Dans le sous-sol 
il y a un entrepôt textile. La structure est composée de murs porteurs en brique solide avec 
du plancher haut de poutrelles métalliques. Au rez-de-chaussée et au sous-sol une partie de 
la structure est composée de  poteaux en fonte et de poutres métalliques en treillis. Le sous-
sol a brûlé dans son intégralité, et le rez-de-chaussée dans sa grande majorité. L'incendie 
s'est propagé à partir du sous-sol jusqu’au rez-de-chaussée par les escaliers et les 
ouvertures du monte-charge. L'effondrement de la structure métallique du sous-sol a 
provoqué l'effondrement partiel du bâtiment. La connexion entre les poteaux et les poutres 
étaient pratiquement isostatiques. Les bâtiments voisins ont également souffert des 
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Figure 2.28 Effondrement dans 
la cour intérieure 
 
Figure 2.29 Effondrement dans 
la cour intérieure 
 
Figure 2.30 Propagation par 
l’ouverture de l’escalier 
 
 
Figure 2.31 Vue du souterrain 
 






Figure 2.33 Déplacement latéral en 
poteaux en fonte 
 
Figure 2.34 Plastification  
en poteaux en fonte 
 
  Figure 2.35 Rupture  
fragile en poteaux en fonte 
 
 
Dans ces sept exemples nous pouvons voir quelques-unes des conséquences des 
incendies. Tous les phénomènes ici décrits sont prévisibles, et donc susceptibles d’être 
traités avec des outils de prévention et de protection contre les incendies appropriés:  
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Effets sur la structure portante:   Les systèmes de protection de la structure  
Propagation du feu et de la fumée:   Les systèmes de compartimentage 
Effets sur les installations à risque:   Les systèmes de compartimentage 
 
Dans les chapitres suivants, nous développerons tous les aspects nécessaires pour 
résoudre ces situations, et pour limiter leur impact sur les personnes et les bâtiments à des 
niveaux acceptables.  
 
2.2 - DONNÉES SUR LES INCENDIES  
 
Afin de quantifier l’impact des incendies sur notre environnement, nous analyserons d’abord 
les données disponibles sur la ville de Barcelone, puis sur la Catalogne et enfin sur 
l’Espagne. Il convient de signaler que les données sont hétérogènes, car il n’y a pas de 
système de collecte de données unique, et chaque organisme (les sapeurs-pompiers, les 
administrations publiques, les compagnies d’assurance, etc) possède son propre système. 
 
Barcelone. Le tableau suivant présente la répartition des incendies éteints par les sapeurs-
pompiers de la Mairie de Barcelone, au cours des années 2010 et 2011, selon les 
statistiques annuelles. 
 
Incendies Barcelone 2010 2011 
Extérieur 2002 1812 
Habitation, logements, habitats 1151 936 
Hôtels et pensions de famille 24 17 
Administrations, banques, bureaux,.. 51 41 
Établissements sanitaires 8 13 
Restaurants, bars, salles de spectacle et réunion 95 106 
Établissements d’enseignement 22 18 
Centres commerciaux 118 87 
Industrie 45 30 
Parcs de stationnement couverts, parking 48 59 
TOTAL 3564 3119 
Figure 2.36 Répartition des incendies Barcelona 2010 - 2011 
 
On remarque une tendance à la baisse des incidents, mais aussi que les bâtiments les plus 
touchés sont les logements et habitats, suivi loin derrière par les bâtiments à usage 
commercial, récréatif et de stationnement, et dans une moindre mesure les locaux 
administratifs, les hôtels et les établissements d’enseignement et sanitaires.  
 
Catalogne (sans la ville de Barcelone). Dans les statistiques des sapeurs-pompiers du 
Gouvernement de la Catalogne, les incendies sont répartis en incendies en milieu urbain et 
incendies en milieu naturel. Le tableau suivant montre la répartition des incendies en milieu 
urbain, où était intervenu ce Service, au cours des années 2009 et 2010, selon les 
statistiques annuelles. 
 
Incendies Catalogne (sans Barcelone) 2009 2010 
Incendies en milieu urbain 14122 13731 
Figure 2.37 Répartition des incendies en Catalogne de 2009 à 2010  
 
On peut également voir ici la tendance à la baisse des interventions pour incendie. On 
constate également que le nombre d’incendies par habitant, en valeurs approchées, est 
similaire à la fois pour Barcelone comme pour le reste de la Catalogne. 
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Espagne. En octobre dernier, la Fondation Mapfre a publié une étude sur les victimes des 
incendies en Espagne en 2010. 
 
Cette étude remarquable, est le résultat d’un complexe et minutieux travail de recherche de 
données, et nous offre une grande variété d’indicateurs. Parmi ces indicateurs, on prendra la 
peine de souligner celui qui concerne le nombre de tués par million d’habitants : 
 
 
Figure 2.38 Tués par million d'habitants de 1980 à 2010 
 
Ce graphique démontre qu’en Espagne, au cours des trente dernières années, le nombre de 
décès par le feu a diminué, de forme proportionnelle, de plus de la moitié. Ces résultats 
coïncident parfaitement avec les statistiques de la Catalogne. 
 
Une des conclusions, que l’on peut dégager de cette étude, est qu’en Espagne le taux de 
décès par le feu est un des plus bas du monde, et si on en analyse les causes :   
 
1. Le bon comportement face au feu (la bonne tolérance au feu) des matériaux de 
construction : brique, béton, plâtre, terrazzo, matériaux céramiques, etc.  
2. L'amélioration des services d'incendie, tant en nombre de sapeurs-pompiers, comme 
de ressources matérielles.  
3. L’amélioration de la législation sur la protection contre l’incendie, bien qu’elle ne soit 
pas applicable (appliquée) à l’ensemble des bâtiments existants.   
4. Les campagnes de sensibilisation et d’éducation, mises en place à la fois par les 
services d’incendie (Services de Secours, les sapeurs-pompiers), et par d’autres 
organismes publics et/ou privés. 
5. Les facteurs sociologiques qui déterminent le comportement et les habitudes de la 
population. Dans les pays méditerranéens, la fréquence des incendies est beaucoup 
plus faible que dans les pays d'Europe centrale et d’Europe du Nord.  
  
Directement lié au point 4, il y a deux facteurs qui n’ont pas été mentionnés dans les 
conclusions précédentes, et qui, dans une certaine mesure, sont également responsables de 
ces chiffres :  
 
 L’amélioration de la performance des matériaux de construction utilisés pour la 
protection incendie dans les bâtiments.  
 L’intégration de l’Espagne dans l’Union européenne et l’adoption de toutes les règles 
et normes en matière de sécurité incendie et de qualité dans la construction.    
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Tous les acteurs impliqués dans le processus de construction nous pouvons apporter notre 
grain de sable, pour que ces chiffres deviennent encore meilleurs, en particulier en 
intervenant dans l’utilisation de matériaux appropriés, et en atteignant l’excellence quant à 
l’accomplissement de la réglementation, au niveau de projet, dans l’exécution des travaux et 
aussi dans l’usage et maintenance du bâtiment.     
 
3 - PREVENTION ET PROTECTION CONTRE L’INCENDIE  
 
3.1 - CONCEPTS GÉNÉRAUX 
 
Le feu non désirée sous la forme d'un incendie, est l'un des pires accidents qui peuvent 
devenir dans un bâtiment pendant la durée de sa vie utile. On s’aperçoit qu’il y a  différents 
niveaux d'impact : perte de vies humaines, des graves dommages matériaux, y compris 
l'effondrement de la structure partiellement ou totalement.  
 
Compte tenu de cela, la société a voulu se protéger de ces éventualités, et au fil du temps, 
ont été prises diverses mesures pour les éviter.  
 
Dans la société actuelle, la lutte contre les incendies peut être abordée sur deux niveaux:  
 
 Avec des mesures dirigées à l’initiation de l'incendie se (la prévention d’incendies)  
 Avec des mesures pour minimiser les effets d'un incendie, une fois produite 
(protection contre les incendies)  
 
Dans le premier cas, nous trouvons tous les règlements, principalement sur les installations 
qui peuvent être la cause d’un incendie (électricité, gaz, etc ..), des règles de la conduite 
humaine et des conseils de prévention.  
 
Dans le second cas il y a toute une sorte de mesures, principalement  ce sont des 
dispositions légales pour la protection incendie au niveau nationale, régionale ou locale.  
 
Ces mesures sont destinées à protéger les personnes et les bâtiments contre les effets du 
feu, afin de préserver l'intégrité physique des personnes et de minimiser les dommages.  
 
On peut aborder ces mesures  avec l’analyse de différents éléments:  
 
 Bâtiments: La réaction et la résistance au feu des matériaux concernés, 
l’aménagement des espaces intérieurs et l'aide à l'évacuation, tel que la 
signalisation.  
 Equipements: Les installations de détection, lutte contre l'incendie. et l'aide à 
l'évacuation, tels que le contrôle de la fumée et l'éclairage.  
 Le comportement des occupants: pour éviter les incendies et tacher d’agir 
correctement dans ce cas.  
 
Réaction au feu est la réponse d'un matériau au feu, mesurée en termes de sa contribution 
au développement de l'incendie, et résistance au feu est la capacité d'un élément de 
construction pour tenir pendant une période de temps le rôle de capacité portante qui est 
requis (R) et de l'intégrité (E), et l'isolation thermique (I), dans les  conditions spécifiées dans 
l’essai normalisé pertinent. 
 
En ce qui concerne aux bâtiments, la combustibilité des matériaux, le type de structure 
portant de l'immeuble et sa protection, le système d'évacuation, les types de portes 
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installées et le compartimentage résistant au feu des espaces, etc…, sont regroupées en 
mesures dites de protection passive. Les éléments sont incorporés dans des bâtiments qui 
font partie de celui-ci, et maintiennent leurs propriétés de façon permanente, avec ou sans 
feu.  
 
Le deuxième élément, indépendant du type de bâtiment, sont les installations pour détecter 
ou éteindre un incendie, et seulement s’activent en cas d'incendie. Ce sont des extincteurs, 
des robinets d'incendie armés, installation d'extinction automatique à eau (sprinklers), 
détecteurs, colonnes sèches, l'éclairage de sécurité, etc…Ces mesures sont regroupées au 
sein du domaine de la protection active.  
 
La dernière composante, sont les règles ou les modèles de comportement des gens en face 
d'un incendie. Cela fait l'objet dans les consignes en cas d'incendie, la formation et 
information des gents qui occupent du bâtiment ou l’établissement, l’organisation des 
exercices périodiques pour la mise en œuvre du plan d'urgence, pour les entrainer et 
identifier des possibles améliorations ; on cherche aussi  l'entretien des systèmes de 
protection contre l’incendie. Toutes ces mesures entrent dans le champ d'application de 
l'autoprotection.  
 
3.2 – LA PROTECTION PASSIVE 
 
Les éléments de protection passive sont destinées à entraver le développement de 
l'incendie, empêcher sa propagation et de favoriser l'extinction de l'incendie.  
 
 Entraver le développement d'un incendie, avec l’incorporation au bâtiment des 
matériaux de la classe de réaction au feu appropriée (A1, A2, B, C, D, E et F).  
 Empêcher la propagation du feu, avec le compartimentage du bâtiment en secteurs 
avec la résistance au feu appropriée (E, I, REI)  
 Éviter l'effondrement partiel ou total de la structure portante, en lui donnant la 
résistance au feu nécessaire, pour lui-même ou pour une protection supplémentaire 
(R)  
 Faciliter l'évacuation des personnes en raison des éléments résistants au feu (de 
structure ou de compartimentation) et de signalisation (panneaux de balisage).  
 Assurer la sécurité des sapeurs-pompiers, par le biais d'un certain temps de 
résistance au feu.  
 
Les paramètres de classification les plus importantes en matière de protection passive, dans 
le cadre du présent document, sont définis dans la norme UNE-EN 1363-1:2000 sur les 
conditions générales pour les essais de résistance au feu, et sont les suivants:  
R  (du français « résistance », autrefois « stabilité au feu – SF »)                                         
E (du français « étanchéité au feu », autrefois « pare-flammes - PF»)                                  
I (du français « isolation thermique», autrefois « coupe-feu - CF»)  
R - capacité portante: c'est le temps que l'échantillon garde sa capacité à résister à 
l'épreuve de charge, et bien que cela dure.  
 
Il y a des limites de déformation et de vitesse de déformation de l'élément testé, qui, lorsqu'il 
est dépassé, on considère l'échec de la capacité portante.  
 
Pour les éléments portantes soumis à la flexion il y a des limites de flèche en mm, et des 
limites de vitesse, en mm / min.  
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Pour les éléments sollicités en compression, il y a des limites de contraction verticale  en 
mm, et de vitesse, en mm / min.  
 
Les valeurs de la charge, définis dans les normes d'essai pertinentes, par exemple, 60% de 
la valeur de la résistance au moment de conception, dans le cas de poutres sous charge, et 
60% de sa résistance au flambement en piliers dans le cas de chargement, tout obtenu par 
les Eurocodes structurelles pertinentes.  
 
 
   Figure 3.1 Limites a flexion -  Javier Parras 
 
E - Intégrité: capacité d’ un élément constructif de séparation, pour résister l’exposition à 
une face seulement, sans aucun transfert de chaleur à la face non exposée en raison du 
passage des flammes ou de gaz chauds qui pourraient produire l’allumage de la surface non 
exposée, ou tout matériau adjacent à la surface. Les critères pour évaluer l'intégrité sont les 
suivants:  
 
 L'inflammation d'un disque de coton 
dans la face non exposée  
 Des crevasses ou des fissures qui 
dépassent certaines dimensions  
 Flamme maintenue dans la face non 
exposée  
 Le défaut de la capacité portante, le 
cas échéant  
 
 
                   Figure 3.2 J. Parras 
I - isolation thermique capacité de l'élément constructif à résister  une exposition au feu sur 
un seul côté, sans provoquer la transmission de l'incendie due à un transfert de chaleur 
importante à partir du côté non exposé. La transmission doit être limitée de sorte qu'il n'y a 
pas d'allumage de la surface non exposée, ou des matériels  situés à proximité immédiate de 
cette zone. L'élément doit également devenir une barrière pour une  chaleur, pour protéger 
les personnes proches de lui. Les critères d'évaluation de l'isolation thermique sont les 
suivantes:  
 
 L'élévation de température moyenne 
de la face non exposée est limitée à 
140 ° C supérieure à la température 
moyenne initiale, avec une 
augmentation de la température 
maximale à un point quelconque 
limitée à 180 ° C supérieure à la 
température moyenne initiale 
 La défaillance du critère de la 
capacité portante ou de l'intégrité, 




                     Figure 3.3 J. Parras 
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En résumé:  
 
Capacité portante R Déformation maximale  
    Vitesse maximale de déformation  
Intégrité E Tampon en Coton 
    Jauges passe / passe pas  
    Flammes maintenues  
Isolement I 
T moyenne supérieure ou égale à 
140 ° C + Ti  
    
T maximale supérieure ou égale à 
180 ° C + Ti  
 
Les valeurs normalisées qui peuvent avoir ces paramètres se trouvent dans la RD 312/2005, 
modifiée par l’arrêté 110/2008 sur la classification des produits et éléments de construction 
en fonction de leurs propriétés de résistance et de réaction à feu, et sont en minutes:  
 
15  20  30  45  60  90  120  180  240  360  
 
Ces paramètres peuvent tous être trouvés seuls ou en combinaison, par exemple,  
 
Une poutre: R 60  
Un mur non portant qui sépare deux compartiments: EI 120  
Un mur portant qui sépare deux compartiments: REI 120  




                                          Figure 3.4 Elément  portant en acier – Placo 
 
 
                                          Figure 3.5 Mur non porteur de compartimentage - Placo 
 
 
                                         Figure 3.6 Mur porteur de compartimentage - Placo  
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En fonction de leur forme de fonctionnement, les matériaux de protection sont classés en 
deux groupes:  
 
Matériaux de protection par épaisseur direct: des matériaux qui ne changent pas leur 
forme physique par élévation  de la température, et protègent contre les incendies en 
fonction de leurs propriétés physiques. Il peut s'agir de matériaux contenant de l'eau, 
laquelle per incrément de la température, se vaporise pour produire un effet de 
refroidissement (par exemple des plaques et des mortiers)  
 
Matériaux de protection réactive contre l'incendie: Sont des matériaux spécifiquement 
formulés pour produire une réaction chimique par l’incrément de la température, de sorte 
qu’ils assurent une protection incendie par isolation et un effet de refroidissement (exemple : 
peintures intumescentes ou céramiques ablatives) 
 
La technologie actuelle nous permet d'offrir des solutions constructives pour presque toutes 
les situations que nous puissions prendre en compte:  
 
 Éléments de protection structurelle : mortiers, plaques et peintures intumescentes  
 Éléments de compartimentage: Panneaux, plaques 
 Éléments de calfeutrement : mastics, mortiers, pâtes  
 Éléments de pénétration: sacs, bandes et pâtes intumescentes, conduits  
 
 
4 – CADRE RÉGLAMENTAIRE DE BASE 
 
Ce chapitre décrit le cadre réglementaire de base en matière de protection passive contre 
l'incendie. Dans la section 4.1 se rapportent les textes les plus importants, et dans la section 
4.2 sont précisées les exigences de base, spécifiées dans le Document de Base - Sécurité 
Incendie du Code Technique d’Édification.  
 
 
4.1 - LA LEGISLATION APPLICABLE  
 
Règlement européen des produits de construction – Règlement 305/2011 du 9 Mars. 
Parlement européen et Conseil.  
 
Ce règlement abroge la Directive 89/106/CEE relative aux produits de construction (DPC) 
qui établissait, d’un côté, les exigences essentielles qui devraient accomplir les œuvres et 
les produits de construction en termes de sécurité structurale, protection contre les 
incendies, la sécurité en l’utilisation, la santé, l'environnement et l'isolation thermique et 
acoustique ; et, d’un autre côté, le système de marquage CE pour les produits de 
construction, ce qui garantie qu’ils répondent à des conditions essentielles.  
Le nouveau règlement continue à maintenir ces exigences essentielles et, en plus, il ajoute 
l'accessibilité et l'utilisation durable des ressources naturelles.  
Plus précisément, en matière de sécurité en cas d'incendie il est déterminé que le bâtiment 
soit conçu et construit de sorte qu'en cas d'incendie:  
 
a) La capacité portante du bâtiment est maintenue pendant un période de temps 
déterminé.  
b) L'apparition et la propagation du feu et la fumée dans les bâtiments soient limitées.  
c) La propagation de l'incendie aux bâtiments voisins soit limitée.  
d) Les occupants puissent quitter les bâtiments indemnes ou être secourus par d'autres 
moyens.  
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e) La sécurité des équipes de secours soit tenue en considération. 
 
Nous pouvons remarquer que ces exigences ont un rapport direct avec la protection passive 
contre l'incendie.  




Classification des produits et éléments de construction par rapport à leurs propriétés 
de réaction et résistance au feu. RD 312/2005 d’Avril 2, modifié par l’arrêté 110/2008 du 
12 Février. Ministère de l'Industrie, du Commerce et du Tourisme.  
 
La Directive 89/106/CEE relative aux produits de construction a établi les exigences 
essentielles que doivent accomplir les œuvres et des produits de construction en matière de 
sécurité en cas d'incendie, entre autres.  
En application de la présente directive, la Commission Européenne a modelé un cadre 
commun pour la classification des propriétés de la réaction et résistance au feu des produits 
de construction.  
Jusque-là plus de 30 méthodes différentes coexistaient en Europe, lesquelles donnaient des 
résultats inégales et qui n’étaient pas comparables. 
Pour adapter les classifications espagnoles aux européennes, le RD  312/2005 a été 
approuvé, puis modifié par le RD 110/2008, pour le mettre à jour avec l'incorporation de 
diverses décisions de la Commission Européenne approuvées plus tard. Familièrement est 
connu sous le nom "d’arrêté des Euroclasses"  
Dans le cadre de ce travail, le plus important de ce RD sont les annexes III et V.  
Dans l'annexe III sont développés les critères de classification européens: la capacité 
portante R, l’intégrité E, l'isolation I, etc.  
C’est ici que l’on indique avec quelle norme UNE-EN faut-il essayer un certain produit, et 
quelles classifications peuvent être obtenues.  
Dans l'annexe V, s’exprime l'équivalence entre les anciennes classifications (EF, RF, PF) et 
les nouvelles Euroclasses (R, EI, REI, ...)  
 
 
Loi d’Ordonnance de l’Edification - LOE - Loi 38/1999 du 5 Novembre  
 
Elle a rempli quelques lacunes juridiques du processus de la construction, principalement en 
termes de qualité, responsabilités et garanties pour les utilisateurs.  
Dans le cadre de ce travail, deux éléments de la loi  sont à mettre en évidence:  
 
 Le directeur de l'exécution de l'œuvre: Il donne, entre autres, la responsabilité de la 
réception des produits de construction, la bonne exécution des travaux et la gestion 
des documents de l'œuvre (le livre d’ordres, documents de contrôle, etc ..)  
 Code Technique d’Édification: Le Gouvernement de l'Etat est autorisé à l'approbation 




Code Technique d’Édification - CTE - RD 314/2006 du 17 Mars. Ministère du Logement.  
 
Il établit les exigences de base que les bâtiments doivent satisfaire en matière de sécurité et 
d'habitabilité, en fonction de la LOE. Il intègre aussi les aspects de l'accessibilité.  
Ce code est divisé en deux parties: La Partie I contenant les conditions générales 
d'application et la Partie II contenant les documents de base qui fixent les exigences 
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essentielles relatives à la sécurité (structurelle, et en cas d'incendie, d’utilisation et sur 
l'accessibilité) et de l’habitabilité (la santé, le bruit et les économies d'énergie).  
Dans l'article 7.1 de la Partie I, il est précisé également que la direction de  l'œuvre et de la 
direction de l’exécution de l’œuvre est responsable du contrôle de réception des produits, 
des équipements et des systèmes au chantier, du contrôle d'exécution de l'œuvre, et du 
contrôle de l'ouvrage fini.  
Il est de même déterminé dans cette Partie I que le directeur de l'œuvre est responsable de 
l'enlèvement de la responsabilité aux utilisateurs pour l'entretien correcte de l'immeuble.  
Il s'agit d'un code basé sur la performance, c'est-à-dire qu’il fixe des objectifs à atteindre, 
mais il ne prescrit pas des solutions obligatoires.  
Dans la section 4.2 du présent chapitre se développent les exigences fondamentales du 
Code Technique d’Édification en matière de protection passive.  
 
 
Loi sur la prévention et la sécurité en matière d’incendie dans les établissements, les 
activités, les infrastructures et les bâtiments - Loi 3/2010 du 18 Février. Generalitat de 
la Catalogne.  
 
Cette loi fixe l'intervention de l’administration préalable dans la phase de projet, une 
intervention de vérification, immédiatement avant le début de l'activité, et une autre a 
posteriori, s’accompagnant de la réalisation des inspections. Dans le paragraphe 5.2.4 sont 
développées largement les implications de l'intervention de vérification en matière de 
protection passive contre l'incendie.  
 
 
Ordonnance réglant les conditions de protection contre les incendies 2008 – Mairie de 
Barcelone 
 
Il s’agit d’un règlement communal à la portée de la ville de Barcelone. Il incorpore certains 
aspects de la résistance au feu des structures et la compartimentation complémentaires du 
Code Technique d’Édification.  
Le plus pertinent pour les fins de la présente étude est de documenter la justification de 
certains aspects de la protection passive. Plus précisément, l'article 6.2 stipule qu’au 
moment de demander la première occupation ou le contrôle initiale, il faut fournir les 
documents suivants:  
 
a) Certificat final signé par le technicien compétent, directeur des travaux et des 
installations afin de certifier la conformité avec les mesures de sécurité incendie 
conçues dans le projet autorisé par le permis de construire.  
b) Certificats attestant  l'accomplissement des exigences relatives au comportement 
face au feu des éléments et matériaux de construction.  
c) Dans les cas où, pour atteindre la résistance au feu de la structure requise par la 
législation, il a été nécessaire l'application de matériaux de revêtement (plaques, 
mortier, peintures, etc.), il est nécessaire le certificat d'une société de contrôle de la 
qualité, au-delà du projet, signé par le technicien compétent, précisant:  
 
1. Que le produit utilisé correspond au revêtement justifié dans le projet.  
2. Que le processus suivi en la mise en œuvre du produit est correct et 
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Normes UNE EN  
 
Ce sont des documents qui décrivent les conditions et la méthodologie des essais des 
produits, ainsi que la classification de résistance au feu. Ils sont résumés en détail à la 
section 5.2.1.  
 
Sites d'intérêt afin de faciliter l'interprétation et l'application des textes 
réglementaires:  
 
Sapeurs-pompiers du Gouvernement de la Catalogne (Catalogne toute son étendue, à 






Sur ce site, les sections les plus intéressantes, pour les fins du présent document, sont les 
suivantes:  
 
Instructions, directives et recommandations:  
Instructions techniques complémentaires  
Règles d'interprétation: TINSCI  
Fiches du Code Technique d’Édification, selon l’usage 
Entités collaboratrices de l'Administration  
Liste des entités accréditées  
Procès-verbal de contrôle  
Consultations techniques de prévention 
 
Sapeurs-pompiers de la Mairie de Barcelone (champ d'application la  municipalité de 
Barcelone)  
 
http://www.bcn.es/bombers/ca/preve n cio_documentacio.html n 
http://www.bcn.es/bombers/ca/preve cio_documentacio.html  
 
Sur ce site, la section qui a plus d'intérêt pour les fins du présent document est celui des 
fiches sur la réglementation de prévention des incendies.  
 
Ministère de Fomento  
 
http://www.codigotecnico.org/web/ http://www.codigotecnico.org/web/~~V  
 
Web spécifique du Code Technique d’Édification, avec des documents d'aide, des directives, 




4.2 – EXIGÈNCES DE BASE 
 
Le texte réglementaire le plus important par rapport à la protection passive, est le Document 
de Base  SI du Code Technique d’Édification, qui concerne la sécurité en cas d’incendie. 
 
Le but de l'exigence essentielle de la sécurité en cas d'incendie, est réduire à une limite 
acceptable le risque que les utilisateurs d’un bâtiment soient endommagés par un incendie 
accidentel.  
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Le DB-SI contemple six rubriques fondamentales:  
 
 SI 1 - Propagation intérieur: Limiter le risque de propagation du feu à l'intérieur du 
bâtiment.  
 SI 2 - Propagation extérieur: Limiter le risque de propagation du feu à l'extérieur du 
bâtiment lui-même, aussi comme à d'autres bâtiments.  
 SI 3 - Évacuation des occupants: Les moyens d'évacuation pour les occupants 
doivent permettre, en cas d'incendie, de quitter le bâtiment ou se rendre à un endroit 
sûr en son sein.  
 SI 4 – Installations de protection contre l'incendie: Mise à disposition d'un équipement 
adéquat pour permettre la détection, la transmission de l'alarme aux occupants, le 
contrôle et l'extinction du feu.  
 SI 5 – Intervention des sapeurs-pompiers: Fourniture de mesures visant à faciliter la 
intervention des services de sauvetage et de lutte contre l'incendie.  
 SI 6 - Résistance au feu de la structure: La structure portante doit maintenir sa 
résistance au feu le temps suffisant pour accomplir les exigences de base. 
 
Son champ d'application est seulement sur les bâtiments. Pour les établissements 
industriels, on applique des règles spécifiques (RSCIEI)  
 
Ce DB définit des conditions de réaction et la résistance au feu des éléments de construction 
en conformité avec les classifications européennes décrites au RD 312/2005 et des 
amendements du RD 110/2008 du Ministère de l'Industrie, du Tourisme et du Commerce, et 
normes d'essai et la classification qui est indiqué là. À l'annexe G, le document DB fait 
mention des normes UNE-EN, mais actuellement, ce n’est pas mis à jour.  
 
En outre, dans la section VI, on exprime certaines des exigences concernant les essais de 
résistance au feu, comme que les tests requis pour la classification des produits de 
construction qui n'ont pas la marque CE (le cas de la plupart des produits visés dans ce 
travail), doivent être effectuées par des laboratoires accrédités par un organisme 
officiellement reconnu. Cette question est développé d’une manière plus approfondie un peu  
plus tard, à cause de son importance.  
 
Dans le DB SI, les exigences fondamentales qui incident de forme la plus directe sur la 
protection passive, sont les suivants:  
 
SI 1 - Propagation intérieur 
SI 2 - Propagation extérieur 
SI 6 - Résistance au feu de la structure  
 
SI 1 - Propagation intérieur 
Cette section définit que les bâtiments doivent être compartimentées par des secteurs de 
feu, d'une surface donnée, selon le tableau 1.1.  
 
On appelle secteur d’incendie ou compartiment, l'espace compris dans un bâtiment 
séparé des autres parties du même par des éléments constructives délimiteurs résistants au 
feu pour une certaine période de temps, à l'intérieur duquel peut être confiné (ou exclure) 
l’incendie de sorte qu'il ne peut pas se propager, aux autres parties de l'édifice.  
 
La résistance au feu des éléments de séparation des secteurs d’incendie ou compartiments 
doit satisfaire aux conditions énoncées dans le tableau 1.2:  
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Les zones et locaux avec des risques spéciaux intégrés dans les bâtiments sont classés en 
fonction de leur niveau de risque (élevé, moyen ou faible), selon le tableau 2.1. Ces zones et 
locaux doivent être conformes aux conditions du tableau 2.2:  
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Le compartimentage coupe-feu dans les zones ocupables doit avoir une continuité dans 
les espaces cachés : gaines de ventilation, les chambres, de faux plafonds, les planchers 
surélevés, etc, sauf qu’il existe une compartimentation au moins avec la même résistance au 
feu, ce qui peut être réduit de moitié dans les registres d'entretien.  
 
La résistance au feu requise pour les éléments de compartimentage coupe-feu doit être 
maintenue aux points où ces éléments sont traversés par des éléments d'installations tels 
que les câbles, tuyaux, gaines, conduits de ventilation, etc, à l'exclusion des pénétrations 
avec une section ne dépassant pas 50 cm ². Par conséquent, vous pouvez opter pour l'une 
des alternatives suivantes: 
 
a) Disposer des dispositifs d’obturation automatique de la section de passage, et des 
garanties à ce point, d’une résistance au feu au moins égal à l'élément traversé (par 
exemple un clapet coupe-feu ou une grille intumescente) 
b) Des éléments de passage fournis d’une résistance au moins égale à la résistance de 
l'élément traversé (par exemple des conduits de ventilation) 
 
SI 2 - Propagation extérieur 
Les murs mitoyens et les façades:  
Les éléments verticaux séparateurs avec un autre bâtiment doit être d'au moins EI 120. 
Pour limiter le risque de propagation horizontale extérieur du feu à travers la façade, les 
points des façades d'au moins EI 60 doivent être séparés par une distance d, selon les 
graphiques suivants:  
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Pour limiter le risque de propagation verticale du feu à travers la façade, la façade doit être 
au moins EI 60 dans une bande de 1 m d’hauteur, au moins, ou, en cas d’exister des 
éléments sortants appropriés pour empêcher le passage des flammes, cette hauteur peut 





Afin de limiter la propagation du feu en dehors de la toiture, cette doit être d'au moins REI 
60, au long d’une bande de 0,50 m mesurée à partir du bâtiment adjacent et une bande de 1 
m de large situé sur la rencontre de la toiture avec un élément de compartimentation du 
secteur d’incendie. Cela peut être substitué pour l'extension verticale du mur mitoyen ou d’un 
élément de compartimentation de 0,60 m au-dessus de la toiture.  
 
La jonction entre une toiture et une façade appartenant à des bâtiments ou secteurs 
d’incendie différents, la hauteur h au-dessus de la toiture, qui devrait être quelqu’une zone 
de la façade d’au moins EI 60, est la suivante, en fonction de la distance de cette zone de la 
toiture qui n’est pas au moins EI 60 : 
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SI 6 - Résistance au feu de la structure  
L'élévation de température qui se produit à la suite de l'incendie dans un bâtiment affecte sa 
structure de deux manières. D’un côté, les propriétés des matériaux sont altérées, modifiant 
de façon importante sa capacité mécanique. D'autre part, il y a d'actions indirectes résultants 
de la déformation des éléments, qui donnent en général lieu à des tensions, en plus de 
celles dues à d'autres actions.  
 
Pour accomplir les exigences de résistance au feu de la structure principale, nous devons 
d'abord savoir quelle est la valeur de R requis pour à chaque élément de structure, puis 
vérifier que l'élément a une résistance au feu suffisante pour lui-même. Sinon, il faut 
redessiner l'élément ou d'appliquer une protection supplémentaire via produits de protection 
passive (mortiers, plaques, peintures intumescentes ...)  
 
Pour trouver la valeur de R à atteindre, il y a deux alternatives:  
a) Grâce à des tableaux 3.1 ou 3.2 attachées, ou  






Guide pratique pour l'exécution matérielle des exigences du CTE DB-SI en matière de 




Pour vérifier la résistance au feu d'un élément, vous pouvez utiliser l'un des systèmes 
suivants:  
a) Vérification des dimensions de sa section, avec l’indication existante  en des 
différents tableaux aux annexes C à F, selon les matériaux (béton, acier, bois et 
briques)  
b) Obtenant la résistance par des méthodes simplifiées des annexes C à F.  
c) Grâce à des essais spécifiés dans la RD 312/2005 et des amendements à la RD 
110/2008 du Ministère de l'Industrie, du Tourisme et du Commerce  
 
Le projeteur doit vérifier que les structures sont conçues pour répondre à ces exigences 
basiques, en vérifiant avec les annexes du DB-SI. Si cela échoue, vous pouvez choisir deux 
façons:  
a) Revoir les éléments qui ne répondent pas à la R, E et / ou I, généralement par la via du 
surdimensionné, d'augmenter les revêtements en béton ... etc.  
b) Inclure une protection supplémentaire aux éléments du bâtiment, au moyen de systèmes 
de protection passive contre l'incendie.  
 
Selon le champ d'application défini par ce travail, la mise en œuvre de solutions de 
protection passive, nous nous concentrons dans la section b).  
 
En fait, lorsque les structures ne parviennent pas à des exigences basiques pour eux-
mêmes, généralement la meilleure solution, étant donné que d'autres solutions, en général, 
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8 - CONCLUSIONS 
 
Pour la réalisation de ce projet il a fallu une importante étude de terrain, parce qu’il était 
nécessaire d’organiser les connaissances existantes, difficilement accessible, puisque la 
plupart des concepts intégrés dans ce travail sont épars dans des références écrites, et 
d'autres, qui appartient à l’expérience professionnelle, n’ont jamais été recueillis. 
 
Le travail le plus gratifiant compris dans cette étude de terrain était des entretiens avec des 
experts dans différents domaines: les techniciens sapeurs-pompiers, les fabricants de 
produits pour la protection passive, les techniciens de laboratoires de résistance au feu 
accrédités, les contrôleurs techniques des ECA, les techniciens d’organismes accrédités 
pour produire DITE, les consultants techniques et directeurs d’exécution des travaux. 
 
Après le traitement de toutes les informations, à la fois écrites et verbales, les principales 
conclusions à tirer sont les suivantes : 
 
L'exécution des exigences de la CTE DB-SI en matière de protection passive contre 
l'incendie est possible. Le marché dispose de systèmes et de produits suffisants pour 
répondre, conformément à la législation en vigueur, aux besoins qui se posent dans un 
ouvrage de construction. Cela peut sembler évident, mais cette affirmation n'a pas toujours 
été possible. 
 
Cependant, que ce soit possible ne veut pas dire qu'il soit simple. Et ici apparaît le premier 
problème pour le technicien responsable. Cette offre du marché est très large, mais pas 
toute elle pourra satisfaire toutes les exigences juridiques et techniques. Quel produit ou 
système choisir? Il est encore très commun, quand on demande les certificats d’essai qui 
soutient la résistance au feu annoncé dans le catalogue d'une entreprise, ceux-ci 
n'apparaissent pas, ou ne semble pas avoir une validité juridique. 
 
En outre on a détecté un point faible dans le système. Bien que le certificat d’assai du 
produit soit fourni, ce ne reflète que les résultats d'un échantillon ou des échantillons 
particuliers et il est certain que le fabricant fournira le matériel correspondant aux 
échantillons de l'essai. Toutefois, il s'agit d'un acte de foi et de confiance dans le fabricant. Il 
n’y a pas un corps de contrôle qui garantit que le produit testé est ce qui est fourni pour 
l’œuvre. En ce sens, le DITE peut en fait fournir ces garanties. 
 
La mise en œuvre est un autre point faible. Ils existent de nombreux systèmes et produits de 
bonne qualité qui ont toutes les exigences juridiques et techniques à appliquer, mais si cette 
application à l’œuvre n'est pas correcte, selon les normes de bonnes performances et du 
fabricant, le résultat final peut ne pas satisfaire les exigences prévues par la résistance au 
feu. Ne pas sous-estimer d'autres exigences fondamentales qui doivent être accomplies par 
les bâtiments, comme la sécurité structurelle et la sécurité en cas d’incendie qui sont 
directement liées à l'intégrité physique des personnes, et on doit exercer une extrême 
prudence. Il n’existe pas un enregistrement des installateurs autorisés de produits de 
protection passive, comme celui pour la protection active. N'importe qui peut appliquer les 
systèmes avec un impact direct sur la sécurité des personnes. Cela conduit à une surcharge 
de responsabilités aux gestionnaires de l'exécution d’œuvre. 
 
Enfin, on peut faire tous les efforts pour construire des bâtiments avec les prestations 
nécessaires, si après le propriétaire de l’exploitation de la même n'est pas au courant des 
systèmes de protection passive qui ont besoin d’un contrôle et l'entretien ultérieur. Si un 
bâtiment dispose d'une protection structurelle, ceci est partiellement retirée pour faire place à 
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certains conduits, il est clair que le niveau de risque auquel le bâtiment a été conçu et 
construit augmentera. 
 
Toutefois, on trouve un point d'espoir que ce manque de garanties, à la fois du produit et 
d’application, soit finalement résolu. Il y a deux règles de base en procès de révision dans le 
domaine de la protection contre l'incendie: Réglementation des installations de protection 
contre l’incendie RIPCI (1993) et DB-SI du Code Technique de l’Édification (2006). 
 
Le projet de révision de RIPCI comprends les systèmes de protection passive, et non 
seulement ceux de protection active, comme avant. On demande des exigences pour les 
produits: 
 
 Le marquage CE par l'intermédiaire DITE 
 Certaines exigences pour les entreprises qui appliquent: elles doivent être 
accréditées par le gouvernement et doivent répondre à certains paramètres par 
rapport à la formation du personnel, des matériaux, etc., 
 Il y aura une responsabilité des propriétaires de bâtiments ou des activités relatives à 
l'utilisation et la maintenance des éléments de protection passive. 
 
Le projet de révision de DB-SI prévoit également, entre autres choses, le marquage 
obligatoire CE via DITE pour les produits de protection passive. 
 
 
